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L'HORLOGERIE
SUISSE

Au moment où la question de "l'heure" a été si vive-
ment discutée, il n'est pas, croyons-nous, sans intérêt de
donner quelques renseignements à nos lecteurs sur l'in-
dustrie de l'horlogerie suisse qui compte pour beau-
coup dans la prospérité de ce pays.

A toutes les époques de l'histoire, le problème de la
mesure du temps fut l'une des principales préoccupa-
tions, aussi bien (les chercheurs que des savants.

Très ingénieux furent parfois les appareils construits
à cet effet, mais aucun n'a pu, mieux que l'horloge, so-
lutionner scientifiquement et surtout pratiquement
cette importante question dont dépendait de plus en
plus toute activité humaine. Mais, comme le poids et
le balancier qui en étaient les parties essentielles ren-
daient l'usage de l'horloge peu commode, il fallut bien
chercher le perfectionnement susceptible de la rendre
portative, ce qui fut réalisé par l'emploi du ressort mo-
teur et du balancier régulateur à spirale. C'est ainsi
que l'horloge devint la montre d'un volume parfois ex-
agéré, mais que de successifs perfectionnements de-
vaient bientôt rendre d'un usage plus commode.

Les premières montres parurent en Europe, au XVe
siècle, mais les origines de leur fabrication sont assez
îeu connues. Nous savons toutefois que les horlogers
et les mathématiciens de tous les pays contribuèrent
dès lors à leurs perfectionnements. L'échappement à
ancre et la transformation du remontoir à clef en mé-
canisme de remontoir au pendant, réussirent à en faire
des insruments faciles à manier et à en généraliser
grandement l'usage. La montre devint alors l'instru-
ment léger, élégant de forme et agréable d'aspect que
chacun doit posséder en notre temps de minutes pré-
eieuses.

Après avoir été dès la fin du XVIe siècle, au premier
rang des industries en France et en Angleterre, l'hor-
logerie ou fabrication des montres s'introduisit peu
après à Genève, de là, gagna au XVIIe siècle le Jura
vaudais et les Montagnes neuchâteloises pour se répan-
dre durant le XIXe siècle dans de Jura bernois et plus
tard encore dans les contrées de Soleure, Bâle-campa-
gne et Schaffhouse.

Le XVIIIe siècle a été la grande période de perfec-
tionnement, car c'est dès lors que les progrès furentra-
pides et actuellement, grâce à la division du travail, au
perfectionnement de l'outillage, en un mot, aux pro-
cédés de fabrication qui assurent la production en
grandes séries, tout en garantissant l'interchangeabili-
tété et la bienfacture, l'industrie horlogère suisse est
incontestablement la première du monde.

Ce développement que l'on peut qualifier de prodi-
gieux, puisqu'il n'a pu être suivi par les autres pays où
naguère cette industrie était si florissante, est dû non
seulement aux perfectionnements mécaniques, mais
aussi et surtout à la qualité de la main-d'oeuvre. Celle-
ci, préparée de longue date par un travail à domicile
consciencieux et acharné, est devenue, le climat aidant,
d'une habileté surprenante, car nos horlogers suisses
possèdent actuellement des qualités hérédiatires de mi-
nutie et d'ingéniosité incomparables.
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Avez - vous Notre
Nouvelle Adresse?
299 rue Saint-Jacques, coin du Square Victoria.

(En plein centre du quartier du
commerce de nouveautés en gros).

Au rez-de-chaussée, avec de vastes es-
paves, la ciau-t et tous les aiméiagenients
mlodernles.

Dans ce nouveau local, nous espérons
être vil imuesure de vous servir a l'avenir
(1ncO1e iiieux que par le passé, si possible.

En dépit des diffieultés sans cesse crois-
saites, vous trouverez notre stock amuple-

ment pourvu et bieni assorti.
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Fourreurs, Attention!
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